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Monsieur	le	Président		
	

Ma délégation souscrit aux déclarations faites, 

respectivement, par l’Indonésie au nom du Mouvement des Non 

Alignés et l’Érythrée au nom du Groupe africain. 
 

Elle saisit cette occasion pour vous adresser ses chaleureuses 

félicitations pour votre élection à la présidence de cette session de 

fond de la Commission ainsi qu’à la Géorgie et à El Salvador pour 

leur présidence respective des groupes de travail I et II. Le Sénégal 

vous assure de son soutien ainsi que de sa pleine et entière 

collaboration. 
	

Monsieur le Président, 

Les travaux de cette deuxième année du cycle s’ouvrent dans 

un contexte international difficile. 
 

La course aux armements, y compris le perfectionnement des 

armes nucléaires, continue de mobiliser du génie humain et des 

ressources considérables au détriment du développement durable.  

L'absence d'engagements et de volontés politiques fermes pour y 

mettre un terme installe le monde sous la menace permanente d’une 

guerre destructrice.   
 

Avec la persistance du terrorisme et les synergies potentielles 

entre armes nucléaires et nouvelles technologies, tout 

particulièrement l’intelligence artificielle ou encore les calculs 

quantiques, le risque d’une utilisation, même accidentelle, de l’arme 

nucléaire est à considérer avec sérieux. Il s’y ajoute la probabilité 
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d’erreurs d'évaluation et des défaillances des systèmes de détection 

susceptibles de conduire à des échanges de tirs nucléaires. 
 

Par ailleurs, l’environnement délétère des relations 

internationales, marqué par le regain des tensions géopolitiques, les 

violations flagrantes et délibérées du droit international et de ses 

principes, le repli sur soi et la crise de confiance entre Etats, continue 

d’éroder l’architecture mondiale de sécurité collective et sape nos 

efforts pour l’établissement d’un cadre global pour réguler les 

nouvelles menaces à la paix et la sécurité.   

Enfin, les rhétoriques nucléaires assumées, la révision des 

politiques militaro-stratégiques et doctrines sécuritaires ainsi que la 

paralysie chronique des instances du désarmement nourrissent un 

scepticisme et une frustration quant à l’efficacité du multilatéralisme.  

Monsieur le Président, 
 

Cette situation appelle à plus de d’engagement et de volonté 

politique afin d’avancer dans la réalisation d’un monde pacifique, sûr 

et prospère, y compris par l’atteinde de l’objectif d’élimination 

immédiate, complète, irréversible et vérifiable des armes 

nucléaires ; seule option pour prémunir le monde contre la 

dévastation et la misère pouvant résulter de l'utilisation de ces armes. 

A ce titre, le rôle de la Commission du désarmement des 

Nations unies est d’une importance particulière dans nos efforts de 

désarmement et de non-prolifération nucléaires. En tant que seul 

organe spécialisé et délibérant à composition universelle chargé 
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d'examiner des questions spécifiques de désarmement et de 

soumettre des recommandations concrètes à l'Assemblée générale, il 

urge d’œuvrer en faveur du consensus permettant l’adoption de 

mesures concrètes qui nous permettront d’avancer dans les deux 

groupes de travail.  

A ce titre, il urge, en premier lieu, d’œuvrer à la réduction du 

fossé qui continue de se creuser entre les deux groupes de travail. 

L’immobilisme criard qui symbolise le groupe de travail consacré au 

désarmement nucléaire et à la non-prolifération contraste avec les 

progrès notés dans la compréhension des questions relatives aux 

technologies émergentes dans le contexte de la sécurité 

internationale.  

En second lieu, et justement pour progresser dans ce groupe de 

travail, nous soulignons l’impératif de discussions ciblées pour 

avancer dans les thématiques constantes qui font encore l’objet de 

point d’achoppement dans nos travaux.  

A ce titre, la question de la consolidation de l’architecture 

globale de désarmement nucléaire et de non-prolifération ; celle 

des mesures de transparence et de confiance ; la réduction des 

risques stratégiques ; les garanties négatives de sécurité, ou 

encore l’instrument international sur l’interdiction de la 

production de matières fissiles à des fins d’armement nucléaire 

(FMCT) doivent bénéficier d’une attention particulière de la part de 

nos délégations. 
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Il en est de même de la question des Zones exemptes d’armes 

nucléaires, y compris Résolution de 1995 sur la création de zone 

exempte d’armes nucléaires et d’autres armes de destruction massive 

au Moyen-Orient, celle du partage nucléaire et celles relatives aux 

garanties de l’AIEA ; pierres angulaires de nos efforts de non-

prolifération. 

Il faut enfin, agir pour maintenir l’intégrité de l’architecture 

mondiale de désarmement et de non-prolifération qui comprend 

également tous les instruments juridiques concourant à une 

meilleure maitrise de ces armes (TIAN, TICEN, Convention de 

Budapest, etc.), les arrangements bilatéraux et/ou multilatéraux de 

réduction des arsenaux et/ ou de vérification du désarmement 

nucléaire (Traité P5, Traité New Start, etc.), les mesures 

interprétatives et unilatérales de renfoncement de la confiance 

(Déclaration politiques sur les mesures de garanties) et les 

initiatives visant à garantir l'application du principe d'irréversibilité. 

Troisièmement, mon pays salue l’évolution de notre 

compréhension commune de l’impact des technologies intelligentes 

sur la paix et la sécurité internationales, en particulier sur 

l’intelligence artificielle, les systèmes autonomes et sans 

équipage, les technologies numériques, la biologie et la chimie, 

les techniques spatiales et aérospatiales, les techniques 

électromagnétiques et les techniques des matériaux. 

A ce sujet, mon pays rappelle l’impératif de développer une 

approche holistique sur les technologies émergentes qui viserait à ne 
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pas entraver leurs applications bénéfiques, y compris pour le 

développement durable, mais plutôt à s'attaquer aux risques qu'elles 

présentent, à la vulnérabilité particulière des infrastructures 

critiques, ainsi qu’au danger de leur utilisation à des fins 

malveillantes par des acteurs non étatiques, y compris des terroristes.  

Monsieur le Président, 

Pour conclure, et en perspective de la prochaine Conférence 

d’Examen du TNP, le Sénégal milite pour que la présente session 

aboutisse à un résultat pouvant permettre une issue heureuse à ces 

questions capitales pour la préservation de la paix et de la sécurité. 

C’est pourquoi il est important de mettre fin à nos traditionnelles 

divergences et délibérations improductives, de faire montre d’une plus 

ferme volonté politique ainsi que d’une détermination à̀ promouvoir le 

compromis comme principe fondamental de négociations. Il importe 

surtout de réaffirmer notre foi commune au multilatéralisme et de 

replacer le désarmement et la non-prolifération au cœur de nos 

priorités. 

Je vous remercie de votre aimable attention. 


